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La fZminitZ au-del”
des codes et des borne:

IDENTITRegards et phrases en Ztendards, les ic™nes dOau
et de demain se livrent dans I0expo CElles dZpassent les bor
" la galerie du Sauvage ~ Porrentruy. Une ode ~ IOessence me|
de la femme, fZminine et fZministe

Gale
tureux de faire attention oe ils posent Muriel Rochat, cette trinitZ a le regard sortirE

leurs tongs. La maxime fait sourire les fixe, dZterminZ, un poil idZaliste peut- DZmarche originale, chaque femme

dames qui enjambent le seuil dOunestre. Ces femmes modernes, aux fronts qui visite IOexpo peut enregistrer elle
foulZe franche, pendant quQelle inquis-sillonnZs, sont empreintes dOZIZganceaussi, ~ quel moment et en quelle occa-

te le m%ole, curieux quand meme de voiret de gr¥%.ce, tout en touchant plus quesion elle a dZpassZ les bornes. A I0Zcou-

ce qui se passe dans cet antre pour undOautres aux valeurs terriennes. Le reze de toutes ces voix, une peut en rZsu-

temps dZdiZ " la fZminitZ. de-chaussZe est donc consacrZ aux maner IOessentiel: CJe dZpasse les bornes,
N Mise sur pied par I6Zquipe du magazined"es’ aux fondatrices, ‘_celles, anchescar je hais les bornesE, dit ValZrie.
v Exposition George, qui se qualifie lui-meme de dans IOhumus, sur qui on peut sOap- . .
Elles dZpassent les pornes Crevue de celles qui dZpassent les boRUYer aujourdOhui pour mieux Zlever IasEcl)%J\;aIggr}oits

Galerie du Sauvage " Porrentruy, pose (Gexpo est une ode ~ la femme, €ondition des femmes de demain.

jusquOau 3 juillet. ce quOelle vit, ~ ce pourquoi elle se bat.¢ e chacune sa dZfinition Toutes considZrations retenues, ZlevZ

V Horaires Simplement "~ ce quOelle est. . ! :
Les vendredis et dimanches de Au premier_Ztage, douze phOtQS de sous le toit de la galerie propose une
14h30" 17h30 GZnZangie des ic™nes femmes indZpendantes et dynamiques mise ~ nue incroyable, une incursion

sOaffichent. Elles aussi ont des rZfZrerdans 1QintimitZ de femmes dont on ne

aux femmes dOaujourdOhui 2 ns 1 . 1 on |
) ces, des modslesk et peut-tre elles- voit toujours que le visage. Point dOor-

\ ConfZrences-dZbat

Le 9 juin, ~ 18930, la galerie du Elles sOappellent Simone, Diane, Pattmsmes le deviendront-elles. CroquZes gue de IGexposition, elle en est la parfai-

Sauvage accueille Guite Theurillat, et Jane. Quatre femmes fortes, femmespar le Studio survoltZ, elles prennent la te conclusion. Six femmes, captZes en
spZcialiste GZgalitZE, sur le theme de tete, femmes de convictions, qui pose et assortissent leur portrait de dZ-noir-blanc, se livrent sans fard, au-del”
Du r™Ie jouZ par les pionnisres jurassi@ncarnent littZralement par leursfinitions personnelles de la fZminitZ. de la pudeur. Aux antipodes des images

nes, rZcit dOune ZpopZe. mots. Les phrases quOelles ont pronon€lLa fZminitZ, cOest un transfert_ddéZchZes des magazines, sans aucune

&Zes jadis, leur leitmotiv personnel, la conscience de gZnZration en gZnZragdictature canonique, elles sont seules

L AT LI . 2T G iz sentence qui les dZfinit, sorte de totem, tionE; G La fZminitZ, cOest ce combustiace ~ IGobjectif, faisant meme oublier

nelles des jeusasc comme interve-

g?,gtﬁi :jahl\él:lg:?tt(;re] gﬁ ?u(r:allj Itéjlrigaegg[ﬁ portrait. LZgendes, elles prennent vie femmes (E)E Jeannin D a dZ dZclencher la prise de

Baume Schneider et Florence HYgi grkece " un subtil jeu de pleins et de vi-Et si la fZminitZ, cOZtait «a? Loin des vasue. Bouches parfois tombantes, cer-

responsable EgalitZ des Chances
" la HES-SO, se tiendra le mercredi
15 juin, ” partir de 180, en les
murs du Sauvage.

pari rZussi, une recrZation sensZe desnitZ un m%le digne de ce nom, la femieres rZvelent des visages vrais, tZ-
visages que livre monokini, duo de gra- melle, elle, apprend chaque jour ~ se moignages dOune fZminitZ exaltZe,
phistes. Un Cje dis donc je suisE qui dZ-construire hors de tous prZceptes. Se-pourtant vide de tout artifice.

truit le diktat de IQapparence et donnelon sa couleur intZrieure, sa conscien- JULIE SEURET

par les deux premiers Ztages, IOespace

Jevient la matiere qui compose leur ble inaltZrable qui brzle en chacune des que quelquOun B en I®occurrence Olivier

" des, dOZchos et de sons ZtouffZs. Usurs uniques qui dZfinissent ~ IOunani- nes, acnZ; les jeux dOombres et de lu-

re fZministe, preuve, sOil en fallait, quOon existe car are, sa fason de vivre et de concevoir¥ En haut ~ gauehepremier Ztage, les por
cOest refuser de pense et pas car on semble. chaque femme est, propose et disposefres esthZtiques de femmes et leur dZfinit
servir de pail- En rZponse " ces intemporelles ic™nesdOune fZminitZ. Et si les fameuses borde la fZminitZ.
lasson.E  La trois dames romandes, qui ont choisi nes, cOZtait «a? PosZes par des etres géEn haut ~ droleportrait de Simone de B
sentence est de se battre pour IéZgaIitZ et pour dege sont certainement pas des femmes,incarnZ par la phrase: COn ne na’t pas fe
inscrite au sol, causes par essence fZministes, commeelles  limiteraient la conscience et on le devientE. luvre de Monokini.
IGentrZe de la IOIVG, cheval de bataille de la Neuch%.#&identitZ ~ un carcan. Mais une prison, ¥ Ci-dessag:sommet de cette ascension ¢
du Sauvage et intime aux aven-oise Heidi Deneys. PhotographiZes par «a existe forcZment pour essayer dOedes portraits sobres et intimistes.
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